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Le pouvoir du peuple, 
pour le peuple et par le 

peuple

Nous vivons dans notre 
petite bulle européen-
ne, et oublions qu’on 
a la chance de voter 

et de pouvoir nommer 
nos dirigeants

CARLA GONZÁLEZ-BUENO / Seconde

Le vote est considéré aujourd’hui 
comme quelque chose de normal. 
Ce qui surprend, ce ne sont pas 
les pays démocratiques comme la 
France ou le Portugal, mais plutôt 
les pays où les habitants ne sont 
pas consultés sur la vie politique 
de leur pays. Cela fait 80 ans que 
le suffrage universel est établi en 
France, ce qui veut dire que tous 
les citoyens peuvent voter, quelque 
soit leur sexe, leur race, ou leur 
milieu social. Il est compréhensi-
ble que les personnes qui comme 
nous vivent dans leur petite bulle 
européenne oublient qu’ils ont la 
chance de voter et de pouvoir nom-
mer leurs dirigeants. Si l’on prend 
comme exemple les élections légis-
latives françaises en 2022, on re-
marque que 46,23 % des Français 
n’ont pas exprimé leur voix. Ceci 
représente presque la moitié des 
citoyens. La France n’est pas le seul 
pays européen à faire face à ce pro-
blème. Lors des élections législati-
ves au Portugal le 24 janvier 2024, 
l’abstention a été de 60,6 %. Cette 

augmentation depuis la fin de la 
Seconde Guerre mondiale est une 
vraie préoccupation pour les dé-
mocraties modernes. Elle crée une 
relation compliquée entre l’État et 
le peuple qui, en théorie, doit faire 
partie du pouvoir politique. Cette 
idée est exprimée dans la phrase : 
“Le pouvoir du peuple, pour le peu-
ple et par le peuple”. De plus, voter 
est important pour que les résultats 
correspondent parfaitement à ce 
que la majorité des citoyens souhai-
te et garantit un équilibre politique 
en diminuant les extrêmes. Ceci dit, 
si 50 % des citoyens d’un pays ne se 
sentent pas intéressés par la vie po-
litique de ce dernier, peut-être fau-

drait-il que l’État agisse et qu’il y ait 
des changements dans le système. 
Il faudrait faire de la politique une 
partie de la société. Lors des élec-
tions présidentielles de 2022, 42 % 
des adultes de 18 à 24 ans avaient 
l’intention de s’abstenir et 46 % de 
ceux de 25 à 34 ans. La matière En-
seignement Moral et Civique a été 
créée en 2013 et les élèves ont des 
cours depuis le début du collège 
(à ce moment-là elle fait partie de 
l’Histoire-Géographie), mais même 
avec ces cours qui nous expliquent 
l’organisation politique de la Fran-
ce, la laïcité et, bien sûr, l’impor-
tance du vote, le chiffre de jeunes 
abstentionnistes augmente tous les 
ans. Peut-être que le gouvernement 
devrait arrêter d’ajouter des heures 
supplémentaires aux horaires déjà 

Abstention croissante : l’importance de l’engagement citoyen en Europe face à une désaffection électorale

Le vote: 
un droit ou un devoir?
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Lors des élections
présidentielles 

françaises de 2022,
42 % des adultes de 
18 à 24 ans avaient 

l’intention de s’abstenir

On doit accepter que 
le vote est un devoir 
civique et un respect 
pour le travail de nos 
ancêtres, seul garant 

de nos libertés

très remplis des élèves (même si les 
messages contenus dans la matière 
sont indispensables pour l’éduca-
tion des prochains votants, celle-ci 
ne réussit pas à leur donner une 
passion politique ou un point de 
vue du tout). De plus, tout ceci reste 
un sujet délicat pour l’école qui doit 
garder un point de vue neutre. 

En moins d’un siècle, le monde a 
changé à une vitesse inédite. La 
pauvreté mondiale n’a jamais été 
aussi basse, les femmes (en Euro-
pe) ont quasiment les mêmes droits 
que les hommes et le racisme a di-
minué énormément. Ne pas voter 
est aussi une forme d’expression. 
De nombreuses personnes ne vo-
tent pas parce qu’elles ne sont pas 
d’accord avec le système en général 
et que c’est leur façon de se rebe-
ller contre lui. Si cela est le cas, le 
gouvernement ne peut pas leur 
dénier ce droit d’expression. Pen-
dant toute l’histoire, des individus 
se rebellent pour pouvoir avoir 
une opinion et décider du présent 
et du futur de leur nation. À Athè-
nes, au Ve av. J.-C., naît le premier 
régime démocratique, l’ancêtre du 
nôtre, et est considéré un régime 
moderne et juste en partie parce 
qu’il ne posait pas de limites sur 
la classe sociale des citoyens, mais 
aujourd’hui on sait que seul le cito-
yen athénien pouvait voter. Cela ex-
clut les femmes, les esclaves, et les 
étrangers et donc ne nous laisse que 
10 % des habitants de la ville-cité. 
Cependant, dans les pays du nord, 
notamment l’Europe, maintenant 
que tous les citoyens peuvent vo-

etc. nous prenons cette sortie facile 
qu’est le désintérêt. Sauf qu’il faut 
se rappeler que l’océan est compo-
sé de gouttes d’eau, que notre avis 
compte, et que des centaines de per-
sonnes sont mortes pour nous ac-
corder ce droit. Qu’on a de la chan-
ce de pouvoir influencer notre ville, 
province, pays, continent, et même 
monde. J’écris cet article non pas 
pour que les gouvernements chan-
gent leurs méthodes mais pour que 
nous, en tant que citoyens et élèves, 
professeurs ou parents d’élèves, 
nous intéressions à la politique de 
notre pays. On doit accepter que 
ce ne doit pas être un devoir écrit 
dans la Constitution mais que nous 
devons le considérer comme un de-
voir civique et un respect pour le 
travail de nos ancêtres, seul garant 
de nos libertés.

Même si le système 
éducatif essaye de 

montrer l’importance 
du vote, l’abstention 

continue d’augmenter

ter, la moitié n’exerce pas ce pou-
voir. Il est compréhensible que les 
gouvernements soient inquiets et 
veulent prendre des mesures com-
me rendre le vote obligatoire. C’est 
le cas en Belgique où, depuis 1994, 
l’article 62 de la Constitution belge 
exprime que le vote est “obligatoi-
re et secret”. Si un citoyen inscrit 
sur les listes électorales ne se rend 
pas aux urnes, il peut recevoir une 
amende de 40 à 80 €. Cette tactique 
semble fonctionner puisque la Bel-
gique est aujourd’hui le pays avec 
le moins d’abstention du monde. La 
France a longtemps considéré faire 
pareil mais a finalement considéré 
le vote comme un droit et non un 
devoir. Souvent, nous, Européens, 
pensons que voter est important 
mais que notre vote en particulier 
est une goutte au milieu de l’océan, 
alors si nous pouvons éviter d’aller 
à la mairie, faire la queue, attendre, 
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SAKANOKO BINTOU / Terminale

Du 6 au 9 juin 2024, des millions 
d’Européen.ne.s ont participé aux 
élections européennes. C’est un 
moment unique qui nous permet 
à tous de décider collectivement 
de l’avenir de l’Union Européenne. 
Voter est toujours important, que 
ce soit au niveau local, national ou 
européen. Il s’agit d’une excellen-

te occasion de donner votre avis 
sur les sujets qui vous intéressent. 
Le Parlement européen est le seul 
organe législatif transnational élu 
directement au monde. En votant, 
vous déterminez quels députés 
européens vous représenteront 
lors de l’élaboration de nouvelles 
lois. Ces décisions façonnent votre 
quotidien et celui des autres 448 
millions d’habitants de l’Union Eu-

ropéenne. Un fort taux de partici-
pation renforce la légitimité démo-
cratique du Parlement européen et 
montre que les citoyens se préoc-
cupent des questions européennes.
Les élections européennes, bien 
que souvent sous-estimées par une 
partie des citoyens, revêtent une 
importance cruciale pour l’avenir 
de l’Union Européenne (UE) et de 
ses États membres. Le Parlement 
joue un rôle central dans la prise de 
décisions législatives, budgétaires 
et de surveillance démocratique. Il 
traite de nombreuses questions vi-
tales pour l’UE, telles que le chan-
gement climatique, la protection 
des données, les droits d’auteur, les 

accords commerciaux internatio-
naux, et bien d’autres. Voter lors de 
ces élections est non seulement un 
droit mais aussi un devoir civique 
qui permet de façonner le futur de 
l’Europe. Les élections européennes 
permettent aux électeurs de choisir 
des représentants qui partagent leu-
rs visions et leurs préoccupations. 
Les partis politiques européens 
présentent des programmes variés, 
allant de l’économie et de l’emploi 
à la sécurité. En votant, les citoyens 
peuvent orienter les priorités poli-
tiques de l’UE et s’assurer que leurs 
intérêts sont représentés. Le Par-

lement européen co-décide avec le 
Conseil de l’Union européenne sur 
la majorité des législations euro-
péennes. Cela signifie que les dépu-
tés européens, élus par les citoyens, 
ont un pouvoir réel pour influencer 
et modeler les lois qui nous affec-
tent. Il est composé de députés issus 
de tous les États membres, repré-
sentant une diversité de cultures, 
de langues et d’intérêts. Cette di-
versité est une richesse pour l’UE 
et permet de prendre en compte les 
perspectives et les besoins variés 
des citoyens européens. Participer 
aux élections européennes est es-

sentiel pour renforcer la démocra-
tie au sein de l’UE, influencer les 
politiques et législations européen-
nes et garantir une représentation 
diversifiée. Chaque vote compte et 
contribue à façonner l’avenir de 
l’Europe. En exerçant leur droit de 
vote, les citoyens européens jouent 
un rôle actif dans le développement 
de leur communauté et de leur con-
tinent. Il est donc crucial de ne pas 
négliger cette opportunité et de par-
ticiper activement aux élections eu-
ropéennes. Plus nous sommes nom-
breux à voter, plus la démocratie se 
renforce !

L’importance des  
élections européennes 2024
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RODRIGO MOURA / Première 

Le Lycée Français Charles LePie-
rre est l’un des nombreux établis-
sements européens participant au 
projet “Jeunes ambassadeurs de 
l’Union Européenne”. L’objectif de 
ce projet est de promouvoir les ins-
titutions et les valeurs européennes 
en incitant les jeunes à voter lors 
des élections parlementaires de 
2024. Deux classes de première en 
Sciences Économiques et Sociales, 
encadrées par les professeurs Loïc 
Comaille et Mehdi Benlahcen, ont 
mis en place de nombreux projets 
pour atteindre cet objectif euro-
péen.

Parmi ces initiatives, on peut citer 
l’opportunité d’avoir pu recevoir 
Madame Hélène Farnaud-Defro-
mont, Ambassadrice de France au 
Portugal et Madame Katalin Gönc-
zy, Chargée de relations publiques 
au Bureau de liaison du Parlement 
européen au Portugal, pour un dé-
bat sur les institutions et les valeurs 
de l’Union Européenne.

Ceci fut suivi de la rencontre mar-
quante pour deux élèves de ces 
classes avec la présidente du Par-
lement Européen, Roberta Metsola, 
qui nous a accordé une interview 
pour notre journal, “La Voix du 
Lycée”. Une exposition a égale-

ment été organisée au Centre de 
Documentation du lycée, mettant 
en avant l’histoire et les valeurs du 
sport européen. De plus, nos élèves 
ont participé à l’événement célé-
brant l’anniversaire de la création 
de l’Union Européenne, lors duquel 
un jeu sur les dates et les valeurs 
européennes a été proposé. Notre 
lycée a été un des peux qui a rem-
porté cette compétition. 

Ce journal vise également à expli-
quer les fondements et le fonction-
nement des institutions européen-
nes, ainsi que les défis et les succès 
qui jalonnent leur histoire.

Célébration du Jour de l’Europe à la Fondation Champalimaud

Les élèves du LFCL 
“Jeunes ambassadeurs de l’UE”

Les deux classes de Sciences Économiques et Sociales, participant à ce projet, accompagnées de leurs professeurs. Tout d’abord, lors du débat organisé au LFCL avec l’Ambassadrice de France au Portugal, puis durant la célébration du Jour de 
l’Europe à la Fondation Champalimaud. Enfin, la visite de la la Présidente du Parlement Européen, Roberta Metsola, en présence du Président de la République de Portugal et du Maire de Lisbonne, Carlos Moedas.
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Le « leave » a connu du 
succès dans des te-

rritoires marginalisés 
marqués par une im-
portante immigration

Dans ce référendum on 
constate de grandes 
disparités d’opinions 

entre villes et 
campagne, jeunes et 

âgés ou selon le 
niveau d’études

DIANA PAIXÃO MOREIRA / Troisième

Le 23 juin 2016, un référendum 
est organisé au Royaume-Uni sur 
son maintien ou non dans l’Union 
européenne. Contrairement à ce 
que prévoyaient les sondages, le 
camp du «LEAVE» l’emporte, voté 
à 51,89% par les Britanniques. Les 
principales raisons qui ont conduit 
à ce divorce ont été la recherche 
de plus de libertés économiques, 
l’amélioration des relations, no-
tamment commerciales, avec les 
pays du Commonwealth, l’envie 
de contrôler l’immigration (plus 
de la moitié de l’immigration net-
te en Grande-Bretagne provenait 
de l’Union européenne) et de res-
taurer la souveraineté nationale 
perdue avec l’adhésion à l’UE. Les 
eurosceptiques voulaient aussi évi-
ter de payer la contribution annue-
lle au budget de l’UE et, suite aux 
crises financières de certains pays 

de l’Europe, ils ambitionnaient de 
subir le moins possible de consé-
quences lors de futurs événements 
similaires. Dans ce référendum, qui 
a été celui avec le taux d’abstention 
le plus bas de l’histoire du Royau-
me-Uni, on constate de grandes 
disparités d’opinions entre villes 
et campagne, jeunes et âgés ou se-
lon le niveau d’études. L’Écosse, le 
Pays de Galles et de nombreuses 

aires urbaines anglaises comptant 
une importante population étu-
diante sont plus pro-européennes. 
Les grandes entreprises sont large-
ment en faveur de rester dans l’UE. 
Le « leave » a connu du succès dans 
des territoires marginalisés, en si-
tuation périphérique, ou dans des 
territoires marqués par une impor-
tante immigration, en dehors des 
grandes villes.

D’après un sondage réalisé par 
l’institut de sondage conservateur 

Sept ans après le référendum, quelles conclusions pouvons-nous tirer par rapport à la sortie du Royaume-Uni 
de l’Union Européenne?

Le Brexit: 
une erreur ?
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Les trois quarts des 
jeunes âgés entre 18 et 

24 ans ont voté pour 
le maintien, tandis que 
60% des électeurs de 

plus de 65 ans ont voté 
pour le Brexit

 La valeur de la livre 
sterling, ainsi que 

les investissements 
étrangers, ont chuté 
rapidement après le 
référendum, ce qui a 
provoqué une hausse 

de l’inflation

Sept ans après le ré-
férendum, seulement 
22% des Britanniques 
jugent que le Brexit a 

eu un effet positif

britannique Lord Ashcroft, auprès 
de 12 369 personnes le jour du réfé-
rendum, les trois quarts des jeunes 
âgés entre 18 et 24 ans (73%) ont 
voté pour le maintien. Les électeurs 
plus âgés, quant à eux, ont large-
ment voté en faveur du Brexit (60 % 
des personnes de plus de 65 ans). La 
majorité des personnes ayant une 
éducation formelle ont voté pour 
rester au sein de l’UE (57 % de ceux 
ayant une formation universitaire 
et 65% de ceux ayant un diplôme de 
l’enseignement supérieur). 81% des 
individus actuellement scolarisés 
à temps plein ont voté pour rester. 
Ceux qui ont terminé leurs études 
au niveau secondaire ou avant ont 
généralement voté en faveur du 
Brexit, ainsi que les chômeurs et 
les retraités. Quand nous disons 
que les jeunes Britanniques étaient 
largement favorables au maintien, 
nous ne pouvons pas oublier qu’ils 
ont été le groupe d’âge avec le taux 
d’abstention le plus élevé, tandis 
que les plus âgés, plus favorables 
au « Brexit », sont ceux qui se sont 
le plus déplacés pour faire entendre 
leur voix. Ceux qui ont pesé le plus 
dans cette décision sont aussi ceux 
qui vivront moins de temps avec les 
conséquences. Après avoir compris 
les motivations des eurosceptiques 
et l’origine des votes, nous allons dé-
couvrir les conséquences du Brexit 
pour l’Union Européenne et pour le 
Royaume-Uni. L’Union Européenne 
perd un de ses principaux contribu-
teurs budgétaires et un grand cen-
tre financier, qui est le premier par-
tenaire diplomatique des États-Unis 

en Europe. La perte de ce membre 
crucial réduit l’influence intercon-
tinentale de l’UE. Même après les 
accords commerciaux, les exporta-
tions de l’UE vers le Royaume-Uni 
et les importations européennes 
depuis le Royaume-Uni ont chuté. 
Les secteurs les plus touchés sont 
l’automobile, le textile et l’aéronau-
tique. Si pour l’UE les conséquences 
sont néfastes, pour le Royaume-Uni, 
les conséquences sont encore plus 
catastrophiques. La valeur de la li-
vre sterling, ainsi que les investisse-
ments étrangers, ont chuté rapide-
ment après le référendum, ce qui a 
provoqué une hausse de l’inflation. 
Certaines firmes transnationales 
ont délocalisé leurs sièges sociaux 
ou une partie de leurs opérations, 
à d’autres villes européennes, no-
tamment à Paris ou Francfort, pour 
continuer à avoir un accès libre 
au marché unique européen. Par 
exemple, l’Autorité Bancaire Eu-
ropéenne (EBA) a été délocalisée 
à Paris. L’économie britannique a 
souffert de ces mesures. Le Royau-
me-Uni éprouve aujourd’hui une 
perte de talent à cause de la déloca-
lisation de plusieurs grandes entre-
prises, et du fait que, de nos jours, 
un jeune européen qui veut réaliser 
ses études supérieures en Anglete-
rre, doit payer les frais comme un 
étranger. Avant, il payait le même 
prix qu’un britannique. Tous ces 
facteurs ont culminé à une crois-
sance du PIB beaucoup plus lente, 
voire presque une stagnation. Le 

PIB a reculé de 0,3 % au troisième 
trimestre 2023, après une chute de 
0,1 % lors du trimestre précédent. 
On peut donc dire que le Royau-
me-Uni est entré en récession. Les 
conséquences dramatiques du Bre-
xit ont motivé la création du terme 
“Bregret”, qui veut dire regret du 
Brexit. Sept ans après le référen-
dum de 2016, seulement 22% des 
Britanniques jugent que le Brexit 
a eu un effet positif sur le pays et 
certains exigent même un second 
référendum sur la réintégration du 
Royaume-Uni à l’Union Européen-
ne. Ce scénario de réintégration est 
hautement improbable et très peu 
envisageable des deux côtés. Cepen-
dant, pour limiter les conséquen-
ces, plus d’accords pourraient être 
créés, notamment concernant les 
droits de douane ou les visas émis 
aux citoyens européens.

Pour plus d’information, regar-
dez l’émission d’ARTE, 12 minu-
tes, sur les conséquences cau-
sées par le  Brexit à l’Angleterre.
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L’Union Européenne est 
composée de 27 Etats 
membres qui suivent 
des règles économi-
ques, politiques voire 

même sociales

AUFFRAY MATHILDE / Terminale

Europe ou Union Européenne?

Le terme Europe est généralement 
utilisé pour définir un continent 
composé d’une cinquantaine de 
pays. L’Union Européenne est com-
posée de 27 Etats membres qui 
suivent des règles économiques, 
politiques voire même sociales. 
Pour comprendre les institutions 
européennes, il faut déjà compren-
dre leur construction. La première 
étape fut la création de la Commu-
nauté économique du charbon et 
de l’acier (CECA) en 1951. A partir 
de là, le marché commun s’organi-
saautour de 3 institutions: une Hau-
te Autorité qui représente l’intérêt 
général de la Communauté, une As-
semblée commune qui représente 
les peuples européens, et un Conseil 
spécial des ministres qui représente 
les États membres de l’Union euro-
péenne. Puis, en 1957 les traités de 
Rome remplacèrent la Haute Auto-
rité par une Commission qui a pour 

rôle de proposer et contrôler des 
mesures. Enfin, en 1962 l’Assem-
blée devint le Parlement européen 
que l’on élu au suffrage universel 
direct. C’est cette élection qui eu 
lieu le 9 juin 2024. Au fil des années, 
d’autres institutions font leur appa-
rition comme la Cour des comptes 
en 1975, la Banque centrale euro-
péenne (mise en place de l’euro en 
1998), ou encore le Conseil euro-
péen, apparu dans les années 1960 
et institutionnalisé par le traité de 
Lisbonne de 2009. Aujourd’hui, 
l’Union européenne compte donc 

un total de sept institutions. La pre-
mière: le Parlement européen. 
C’est la seule institution de l’UE 
élue directement par les citoyens 
et est composée de 705 députés. Le 
Parlement européen exerce trois 
pouvoirs fondamentaux : législatif, 
budgétaire et politique. La deuxiè-
me est le Conseil européen. Il réu-
nit tous les chefs d’Etats des 27 pays 
membres au moins deux fois par 
semestre. Son but est d’ordonner 
les grandes orientations politiques 
de l’UE.

Ensuite le Conseil (ou Conseil des 
ministres) réunit tous les ministres 
des Etats membres et tient le rôle 
d’institution législative, au même 
titre que le Parlement européen. 
Tous les pays président le Conseil 
à tour de rôle pour une période 
de six mois. La quatrième est la 
Commission européenne. Elle est 
présidée par Ursula Von Der Leyen 
depuis 2019 et prend toutes les déci-
sions exécutives de l’UE. Elle soumet 
principalement des propositions de 

Comment 
fonctionne l’Europe?

Le rôle des 7 institutions européennes qui se surveillent et se corrigent entre elles. Toutefois cela n’est pas 
sans soulever de nombreux débats.
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 Le Parlement 
Européen exerce

trois pouvoirs 
fondamentaux : 

législatif, budgétaire
et politique

loi puis veille à la bonne application 
de celles-ci. Cette institution est po-
litiquement indépendante et le co-
llège des commissaires regroupe 27 
membres. Puis, la Cour de Justice 
de l’Union Européenne (CJUE) est 
une institution à autorité judiciai-
re qui siège au Luxembourg. Elle 
est composée de deux juridictions: 
la Cour de Justice et le Tribunal 
(créé en 1988). La CJUE surveille le 
respect du droit européen en con-
trôlant les actes des autres institu-
tions. La sixième institution est 

la Banque Centrale Européenne 
(BCE). Elle prend en charge la po-
litique monétaire de la zone euro 
depuis le 1er janvier 1999 et est au-
jourd’hui présidée par Christine La-
garde. La BCE régule la circulation 
de monnaie dans la zone euro et 
régule ses taux directeurs. Enfin, la 
Cour des comptes est la septième 
et dernière institution de l’Union 
européenne. Elle contrôle la bonne 
gestion du budget et vérifie que les 
fonds de l’UE soient bien comptabi-
lisés et que les dépenses soient con-
formes aux réglementations.

Ainsi, l’Union européenne fonction-
ne grâce à ces sept institutions qui 
se surveillent et se corrigent entre 
elles. Elles soulèvent de nombreux 

La fonctionnement du  
Parlement EuropéenL’Union européenne 

fonctionne grâce à ces 
sept institutions qui se 

surveillent et se
corrigent entre elles

débats notamment sur la complexi-
té du système institutionnel ou bien 
sur son efficacité ou encore sur son 
caractère démocratique. Ces ins-
titutions sont néanmoins uniques 
et si elles suscitent une certaine 
défiance, il est impossible de nier 
l’efficacité de son fonctionnement.

Charles Michel
Président du Conseil Européen
(à gauche)

Roberta Metsola
Présidente du Parlement Européen
(au milieu)

Ursula von der Leyen
Présidente de la Comission 
Européenne
(à droite)

Les 3 grandes figures de l’UE:
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Les 5 dates clés 
de la création de l’UE:

Traité de Paris

Traité de Maastricht

Traité de Lisbonne

Traité de Rome

Traité d’Amsterdam

1 3 4

52 Traité de Rome (1957)

• Création de la Commu-
nautée Économique 
Européenne (CEE)

Traité d’Amsterdam (1999)

• Monnaie unique, l’Euro 

• Création copopération de 
sécuritée commune et de 
justice

Traité de Lisbonne (2007)

• Renforce l’engagement 
européen

Traité de Maastricht (1992)

• Création de la l’Union 
Européene 

• Création de la citoyenneté 
européenne

• Création copération de 
sécuritée commune et 
politique éxterieur

• Coopération Justice

Traité de Paris (1951)

• Création de la Commu-
nautée Européenne de 
Charbon et Acier (CECA)
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Enquête
3 questions clés sur des sujets europée pour les lycéens : 
•  Impact du vote européen
•  Les bénéfices de pouvoir vire dans l’UE
•  Les valeurs européennes

Suite à une en-
quête menée 
par l’équipe de 
“La Voix du Ly-

cée” auprès des 
élèves, nous avons 

découvert que 72,9% des 
élèves votant assurent 
que le vote européen aura 
un impact sur leur quoti-

dien. Au contraire, une 
minorité de 27,1% dit que ce résul-
tat n’aura pas un impact dans leur 
vie au jour le jour. Une question 
cruciale sur l’importance de ces 
élections pour la vie européenne.

Entre les sept avantages que ra-
pporte vivre dans l’Union Euro-
péenne, celui qui leur semble le 
plus important est la liberté de cir-
culation, permise par l’accord de 
Schengen (41,4%). Viennent ensui-
te la monnaie commune, l’euro, et 
la possibilité de travailler dans un 
autre État membre, chacun ayant 
recueilli 17% des votes. À la troisiè-
me place se trouvent les aides éco-
nomiques offertes aux citoyens de 
l’UE. Enfin, le programme Erasmus 
a obtenu 10% des votes, et la pos-
sibilité de bénéficier du roaming 
gratuit entre les pays membres de 
l’UE est arrivée en dernière position 
avec 3% des voix.

Parmi les six valeurs défendues par 
l’Union Européenne, celle qui est 
jugée la plus importante par les élè-
ves est la liberté. Celle-ci est suivie 
de l’égalité, la justice, la solidarité 
et la citoyenneté. Enfin, la dignité 
arrive en dernière position.

PARMI LES 6 VALEURS DE L’UE, LESQUELLES VOUS SEMBLENT LES PLUS IMPORTANTES? 
(Merci de les classer)

Guerres

Réchauffement Climatique

Drogues 

Avancées Technologiques (IA...)

Pauvreté

Dignité

PARMI LES 7 BÉNÉFICES QUE RAPPORTE VIVRE DANS L’UE, LEQUEL VOUS SEMBLE LE PLUS 
IMPORTANT? 

Liberté de circulation (Schengen)

Monnaie Commune (€)

Aides Économiques 

Erasmus

Roaming gratuit

Pouvoir de travailler
dans un autre État Membre

D’APRÈS-VOUS, EST-CE QUE LE VOTE EUROPÉEN AURA UN IMPACT SUR VOTRE QUOTIDIEN?

Oui

Non
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Les pays membres de 
l’Union Européenne
ont apporté soutien 

économique à 
L’Ukraine en créant

un fonds d’assistance

Au cours des deux
dernières années, les 

deux armées affirment 
avoir tué ou blessé 

près de 400 000 
militaires du camp 

adverse

CLARA FLÉCHEUX / Seconde

Depuis le 24 février 2022, autrement 
dit à ce jour plus de deux années 
consécutives, la Russie et l’Ukraine 
sont en guerre. Ce conflit, ayant eu 
droit à une grande polémique du-
rant les premiers mois de guerre, 
commence aujourd’hui à disparaî-
tre de l’information publique. Pour-
tant, chaque jour, des centaines 
de soldats, qu’ils soient russes ou 
ukrainiens, continuent de partir à 
la guerre ou de périr au front. Au 
cours de ces deux dernières années, 
l’armée ukrainienne assure avoir 
tué ou blessé 392 000 soldats russes. 
Un bilan très proche de celui ayant 
été établi par les autorités russes, 
affirmant avoir tué ou blessé 383 
000 militaires ukrainiens. 

Huit ans après l’annexion de la Cri-
mée par la Russie (l’annexion de la 
Crimée fait référence à l’invasion 

de la péninsule de Crimée en Ukra-
ine par la Fédération de Russie en 
2014), Vladimir Poutine a pris la 
décision d’initier une attaque mi-
litaire massive sur l’ensemble du 
territoire ukrainien. En 2018, la 
Russie était la huitième puissance 
économique mondiale. Au contrai-
re, l’Ukraine est la 49ème, laissant 
un grand décalage entre ces deux 

nations. De plus, la Russie est la 
deuxième puissance militaire du 
monde après les États-Unis. L’ar-
mée russe est composée de 831 000 
soldats actifs, l’Ukraine, de son côté, 
possède une armée militaire cons-
tituée de 246 445 hommes... Mais 
comment, face à un géant tel que 
la Russie, l’Ukraine arrive-t-elle à 
s’imposer au sein de la guerre rus-
so-ukrainienne? Les pays membres 
de l’Union européenne ont apporté 

Deux ans de guerre russo-ukrainienne : l’Europe en soutien majeur face à l’oubli médiatique

Conflit russo-ukrainien: 
quel rôle joue l’Union Européenne ?
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la France a livré pour 
l’Ukraine une valeur 

totale de 5,1 milliards

un soutien militaire, financier et 
humanitaire de 85 milliards d’euros 
à l’Ukraine. Certains pays, comme 
la France, apportent une aide toute 
particulière à l’Ukraine. Au bilan, 
la France a livré pour une valeur 
totale de 5,135 milliards d’euros 
d’aide apportée à l’Ukraine depuis 
le début du conflit.  Néanmoins, ce 
soutien est réprimé par une partie 
de la population civile. En effet, 
selon un sondage publié par la Tri-
bune, seulement 41 % des Français 
estiment que la livraison d’armes 
à l’Ukraine devrait se poursuivre. 
Pourtant, l’Europe a un rôle de sou-
tien très important dans le cadre 
de la guerre et s’est engagée à con-
tinuer à se montrer solidaire vis-
à-vis des réfugiés ukrainiens: “Le 
Conseil européen soutient toujours 
plus résolument l’indépendance, 
la souveraineté et l’intégrité terri-
toriale de l’Ukraine à l’intérieur de 
ses frontières internationalement 
reconnues. La Russie ne doit pas 
l’emporter.” Conclusions du Conseil 

européen, 22 mars 2024. De plus, 
le soutien économique à l’Ukraine 
n’est pas effectué uniquement par 
l’UE. Parmi les principaux dona-
teurs, on retrouve les États-Unis, 
le Canada et la Grande-Bretagne. 
Certaines chaînes, telles que Mc-
Donald’s, dont le siège se trouve 
aux États-Unis, ont fermé l’ensem-
ble de leurs restaurants en Russie, 
perdant ainsi une grande partie de 
leur chiffre d’affaires en signe de 
soutien à l’Ukraine.

Dans le contexte de guerre, l’UE 
a ouvert officiellement, en Juin, 

“Le Conseil européen 
soutient toujours plus 
résolument l’indépen-
dance, la souveraineté 
et l’intégrité territoria-

le de l’Ukraine”

les négociations d’adhésion avec 
l’Ukraine. Néanmoins, le processus 
d’intégration à l’Union européenne 
est long et compliqué.

Vonder Leyen, présidente de la Comission Européenne et Zelensky,  président de l’Ukraine

Pour plus d’information sur ce 
sujet, consultez cette vidéo
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C’est le moment idéal 
pour réfléchir aux 

avantages de l’intégra-
tion européenne

Car tout comme l’UE 
a contribué à trans-

former le Portugal, le 
Portugal a transformé 

l’UE

RODRIGO ALONSO MOURA / Première

Le Portugal vient de célébrer 
le 50ème anniversaire du 25 
avril dans un contexte d’alter-
nance politique. Selon vous, 
aujourd’hui, quelle est l’impor-
tance du Portugal dans l’engage-
ment européen ?
J’étais à Lisbonne en avril dernier, 
juste avant les célébrations du 25 
avril, pour écouter les dirigeants 
portugais, échanger avec des jeu-
nes, sensibiliser aux élections du 
Parlement européen de juin et en-
courager les Portugais - en particu-
lier les jeunes - à voter. Cinquante 
ans après le 25 avril, tous les Portu-
gais seront appelés aux urnes pour 
élire les membres du Parlement 
européen qui les représenteront. 
Je pense notamment à tous ceux 
qui voteront pour la première fois 

en 2024 : ce sera une manière d’ho-
norer tous ceux qui se sont battus 
pour la démocratie il y a 50 ans. 
C’est le moment idéal pour réfléchir 
aux avantages de l’intégration eu-
ropéenne et évaluer les décennies 
de coopération européenne. C’est 
également le moment de parler au 
nom de l’Europe. Car tout comme 
l’Union européenne (UE) a contri-
bué à transformer le Portugal, le 

Portugal a transformé l’UE et con-
tinuera à le faire de la meilleure 
façon possible.

Les élections européennes de 
2019 ont enregistré un taux 
d’abstention de 49 % et le Portu-
gal était l’un des pays les moins 
participants. De qu’est-ce ceci 
symptomatique et quels sont les 
dangers d’une carence de vote 
européen, d’euroscepticisme?
Les élections constituent un droit 
et un devoir importants. Je sais 

Interview de Roberta Metsola,
présidente du Parlement Européen

Interview de la présidente du parlement européen, Roberta Metsola, membre du partit European Peoples Party 
(EPP) doît faire face avec des conflits aux portes du territoire européen dans des temps de crise.
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Je vois une menace 
de la part de ceux qui 
voudraient détruire 

plutôt que construire 

La lutte contre la
désinformation est un 

aspect important et 
vital du projet du

Parlement européen 
pour les élections

européennes

que la date des élections est proche 
d’un jour férié, mais je sais aussi 
que le Portugal a modifié sa légis-
lation pour permettre aux citoyens 
de voter dans n’importe quel bu-
reau de vote le jour du scrutin. Je 
suis persuadée que nous pouvons 
compter sur toutes les Institutions 
portugaises pour sensibiliser les ci-
toyens aux élections, afin d’obtenir 
l’adhésion de tous. Dans le cadre 
des élections, le défi n’est pas seu-
lement le populisme, mais aussi la 
majorité silencieuse qui ne vote pas 
parce qu’elle estime que cela ne 
sert à rien. Je vois une menace de la 
part de ceux qui voudraient détrui-
re plutôt que construire. Il est plus 
facile de conduire un discours po-
puliste en noir et blanc plutôt qu’un 
récit constructif pro-européen. Le 
populisme est en fait l’art de vendre 
des solutions faciles. Il s’agit d’une 
solution rapide et non d’une répon-
se durable. Cela crée de faux espoirs 
et prétend résoudre les problèmes 
de chacun en reportant les vraies 
décisions. Mais en politique, il ne 
s’agit pas d’être populaire : il s’agit 
de prendre la meilleure décision, de 
savoir que toutes les décisions ont 
des conséquences et de savoir expli-
quer ces conséquences. Mais je suis 
convaincue que si l’on s’oppose à ce 
discours en expliquant pourquoi les 
décisions sont prises et comment 
l’Europe continue d’agir, alors les 
citoyens viendront voter. En même 
temps, il est également important 
que nous soyons honnêtes sur ce 
que nous aurions pu améliorer. 
L’UE n’est pas parfaite.

Quelques pays veulent voir cet-
te abstention proliférée comme 
est le cas de la Russie par le biais 
et la menace de désinformation 

Il est également
important que nous 

soyons honnêtes sur 
ce que nous aurions pu 

améliorer. L’UE n’est 
pas parfaite.

et d’interférence. Vous avez dit  
“This election will be the test of 
our systems”. Quelle est l’am-
pleur de cette menace pour les 
démocraties occidentales ? Et 
que pouvez-vous, que peut  fai-
re le Parlement européen pour y 
faire face ?
Les nouveaux défis politiques et 
sécuritaires représentent une me-
nace plus grande et plus complexe 
pour nos démocraties. La montée 
du populisme et de l’euroscepti-
cisme, alimentée par la guerre de 
l’information et les campagnes de 
désinformation, cherche à éroder 
la confiance dans les Institutions 
démocratiques en empêchant les 
citoyens de prendre des décisions 
éclairées. La façon dont nous réa-
girons face à cette situation et la 
manière dont nous continuerons 
de répondre à ceux qui cherchent à 
saper notre démocratie sera le test 
décisif de nos valeurs. Le Parlement 

européen soutient une stratégie de 
lutte contre la désinformation qui 
s’adresse à l’ensemble de la société. 
Et la lutte contre la désinformation 
est un aspect important et vital du 
projet du Parlement européen pour 
les élections européennes. Nous 
sommes conscients des cybermena-
ces existantes, des menaces hybri-
des et des risques posés en termes 
de cybersécurité en général, et plus 
particulièrement à l’approche des 
élections européennes. Le Parle-
ment européen est prêt à déployer 
toutes les mesures nécessaires pour 
les contrer. Nos services surveillent 
en permanence les menaces de cy-
bersécurité ainsi que les cyberat-
taques potentielles. La loi sur les 
services numériques et celle sur 
l’intelligence artificielle, une fois 
entrées en vigueur, pourront con-
tribuer à lutter contre la désinfor-
mation électorale.
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La loi sur les services 
numériques et celle 

sur l’intelligence
artificielle pourront 
contribuer à lutter

contre la désinforma-
tion électorale

Aujourd’hui plus que 
jamais, nous devons 

consacrer toute notre 
énergie, nos forces et 
nos ressources à des 

politiques garantissant 
la primauté de la

démocratie

L’Ukraine est et 
restera la priorité de 

l’Union Européenne qui 
la soutiendra aussi
longtemps qu’il le 

faudra. En soutenant 
l’Ukraine, nous défen-

dons nos propres
valeurs et notre

mode de vie 

Il y a une perception croissante 
que le concept de “démocratie” 
devient de plus en plus rare. 
Qu’en pensez-vous et quelles 
sont les implications de cette ten-
dance?
Alors que la guerre est à nos portes, 
le principe fondateur de l’Union 
revient au premier plan : la paix et 
la liberté. La démocratie exige des 
efforts, elle mérite du courage et 
nécessite un leadership. Ce dont le 
monde a besoin aujourd’hui, plus 
que jamais, ce sont des dirigeants 
qui restent à l’écart du populisme 
et du nationalisme. Nous avons la 
responsabilité, non seulement en-
vers nous-mêmes et nos enfants, 
mais aussi envers ceux qui consi-
dèrent l’Union européenne comme 
une lueur d’espoir, de protéger et 
de nourrir nos valeurs. Aujourd’hui 
plus que jamais, nous devons con-
sacrer toute notre énergie, nos for-
ces et nos ressources à des politi-
ques garantissant la primauté de la 
démocratie.

De plus en plus de personnes et 
de médias affirment que l’inva-
sion de la Russie à l’Ukraine est 
éclipsée par la lutte entre Israël 
et le Hamas. Qu’en pensez-vous 
? Et quelle est l’importance du 
conflit ukrainien pour l’Europe 
et ses valeurs ?
L’Ukraine est et restera la priorité 
de l’Union européenne qui la sou-
tiendra aussi longtemps qu’il le 
faudra. L’Ukraine est une nation 
indépendante et souveraine qui a 
été attaquée. Cette invasion a brisé 

tout ce que nous défendons : l’or-
dre mondial fondé sur des règles, 
la paix et la liberté. En soutenant 
l’Ukraine, nous défendons nos pro-
pres valeurs et notre mode de vie. 
L’Europe sera toujours du côté de 
la démocratie, de l’ordre mondial 
fondé sur des règles et des droits de 
l’homme, pour toutes les parties et 
partout. 

Quelle est votre ambition ultime 
en tant que présidente du Parle-
ment européen ? 
En tant que Présidente du Parle-
ment européen, ma tâche principa-
le consiste à diriger et à représenter 
cette Institution, ainsi que d’échan-
ger avec les citoyens sur le terrain, 
en leur expliquant les mérites et la valeur du travail que nous ac-

complissons. Créer des liens entre 
les personnes, les pays et les partis 
est un aspect essentiel de ma mis-
sion. Je vois le Parlement européen 
comme un moteur du changement. 
Nous défendons les intérêts de nos 
citoyens, nous amplifions leur voix 
et nous les écoutons. Diriger le 
Parlement européen est l’honneur 
d’une vie et je donnerai tout jusqu’à 
la dernière minute de mon mandat 
pour faire avancer la démocratie 
européenne. Je crois au Parlement 
et à son importance pour la légiti-
mité démocratique de notre projet, 
et c’est là mon ambition.

Roberta Metsola avec des jeunes en visite à Lisbonne
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ARON MATUTE CARETTA / Sixième

Ces 100 dernières années, de nom-
breuses découvertes dans le domai-
ne des sciences ont été réalisées. 
Nous connaissons tous l’invention 
du téléphone, des ordinateurs, d’in-
ternet, et bien d’autres… Toutes ces 
inventions nous ont fait progresser 
énormément dans le domaine des 
sciences et ont changé notre façon 
de vivre au jour le jour. Toutefois, 
un domaine reste encore incon-
nu : l’espace. La course à l’es-
pace a marqué des généra-
tions avec des exploits 
qui nous font com-
prendre peu à peu 
l’inconnu. Vous 
connaissez proba-
blement les pre-
miers exploits 
dans l’espace : 
le 12 avril 1961, 
Youri Gagarine, 
un cosmonaute 
russe, accomplit 
le premier vol 
orbital autour de 
la Terre. Huit ans 
plus tard, le 16 juillet 
1969, Neil Armstrong, 
un astronaute améri-
cain, décolle de la Terre 
pour atteindre la Lune et de-
venir le premier homme à poser 
le pied sur l’astre lunaire.

Dès lors, de nombreuses agences 
spatiales ont été créées avec pour 
but d’explorer l’inconnu. C’est le 
cas de l’ESA, European Space Agen-
cy, toutefois, une des agences les 
moins connues. Pourquoi est-elle 
moins connue ? Toutes les autres 

agences spatiales, telles que la 
NASA, ont lancé des fusées dans 
l’espace et réalisé des exploits spa-
tiaux, mais l’ESA, en revanche, non. 
L’ESA a lancé des fusées, bien sûr, 
mais surtout des télescopes. C’est le 
cas du télescope James Webb, lancé 
le 18 décembre 2021, lors du der-

nier lancement d’une fusée ESA. Le 
James Webb est le télescope le plus 
puissant jamais construit et est une 
collaboration entre l’agence euro-
péenne, l’agence américaine NASA 
et l’agence canadienne ASC. La 
construction de ce télescope a duré 

15 ans ! Ce télescope spatial est des-
tiné à observer des galaxies lointai-
nes grâce à sa lumière infrarouge 
innovante de grande portée. Il rem-
placera le vieux télescope nommé 
Hubble, lancé le 24 avril 1990.

Contrairement au Hubble, qui est 
en orbite autour de la Terre, le Ja-
mes Webb se situera en un point de 

Lagrange. Les points de Lagrange 
sont des points où l’attraction 

de la Terre et du Soleil sont 
équilibrées, garantissant 

la stabilité du téles-
cope. Le 1er juillet 

2023, le télescope 
Euclid a été lancé 
avec succès pour 
observer l’expan-
sion de l’univers 
et son origine. 
Cette mission 
devrait durer 7 
ans, avec un re-
tour prévu vers 

2030 ou 2031. Ces 
nombreux téles-

copes poursuivent 
tous le même objec-

tif : explorer l’espace. 
Toutefois, des conflits et 

frictions entre pays rendent 
de plus en plus difficile la coo-

pération internationale spatiale. La 
mission la plus ambitieuse jusqu’à 
présent est sans doute l’exploration 
de Mars et l’habitat sur la planète 
rouge. Mais, avant d’arriver jus-
que-là, lançons des télescopes pour 
en apprendre plus sur cette mysté-
rieuse partie de l’inconnu.

Plongez dans l’exploration spatiale avec l’ESA, l’agence européenne cherche à repousser les frontières de l’in-
connu grâce à ses télescopes révolutionnaires.

Les sciences 
et l’espace en Europe
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 L’industrie cosmétique 
a créé un besoin chez 

les jeunes filles et 
exploitent l’importance 

que nous donnons à 
notre image et notre 

quête d’identité

ALEXANDRA WILEMAN / Sixième

Prendre soin de sa peau, c’est un 
respect pour soi-même et les autres.
De tout temps, femmes et hommes 
ont pris soin de leur apparence, ils 
ont cherché à reculer les signes de 
l’âge et à résoudre leurs petits pro-
blèmes de peau pour se sentir beaux 
et attractifs. Une routine quotidien-
ne à laquelle nous ne réfléchissons 
même plus, tant elle est devenue 
normale. Ainsi, une industrie du 
soin et de la beauté s’est développée 
jusqu’à s’étendre aujourd’hui à une 
nouvelle cible de marché, de plus 
en plus jeune, les “tweens et teens”, 
c’est-à-dire les jeunes filles de 8 à 
12 ans. Ils ont créé un besoin chez 
cette tranche d’âge et exploitent 
l’importance que nous donnons à 
notre image et notre quête d’iden-
tité. Cette tendance prend toutefois 
des proportions inquiétantes jus-

qu’à des comportements excessifs. 
D’une intention plutôt agréable, on 
en vient à nous inciter à acheter 
les produits que les copines recom-
mandent, sans en avoir réellement 
besoin ou envie, au risque de ne pas 
être vues comme tout le monde ou 
de devenir les victimes du marke-
ting agressif des marques. Un phé-
nomène hors “proportion”. Des jeunes filles en arrivent à arra-

cher les produits Drunk Elephant 
des mains des adultes, créant des 
troubles dans les magasins et le mé-
contentement de leurs autres con-
sommatrices, à vider les rayons dès 
l’arrivée des produits ou abuser des 
échantillons. Glamour magazine 
appelle cela la “tween obsession”. 
Et quand ces jeunes filles n’envahis-
sent pas les Sephora, elles comman-
dent leurs produits en ligne. Elles 
pensent avoir besoin de produits de 
beauté originellement destinés aux 
adultes, qui peuvent contenir des 

L’arrivée des 
produits ou abuser
des échantillons, 

la “tween obsession”

La nouvelle tendance 
skincare chez les Tweens and Teens
La frénésie skincare chez les jeunes : quand la beauté devient une obsession précoce.
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Le marché du “baby et 
child skincare”

atteindrait 380 million 
de dollars

ingrédients non adaptés à leur type 
de peau, tels que le rétinol, des exfo-
liants aux acides agressifs ou des 
crèmes, toniques ou sérums coû-
teux, destinés à minimiser les effets 
de l’âge. Une industrie en plein 
essor derrière la recherche de la 
beauté et de la prévention anti-âge, 
ce sont des marques et une indus-
trie puissante qui exploitent ce nou-
veau segment de marché. Les don-
nées, selon Statista, montrent que le 
marché du “baby et child skincare” 
attend un taux annuel de croissan-
ce d’environ 7,7 % jusqu’en 2028, et 
atteindrait 380 millions de dollars 
en volume sur le plan mondial et 
un nombre d’utilisateurs atteignant 
les 160,7 millions la même année. Il 
n’est plus question des jeunes filles 
essayant les produits de beauté de 
maman, mais d’une industrie qui 
a bien l’intention d’augmenter son 
chiffre d’affaires et d’élargir sa ci-
ble de consommateurs sur le long 
terme. Des marques comme Bubble 
ou Yawn ont même lancé une gam-
me de soin et maquillage destinée 
aux 3+, un mouvement appelé “new 
school skincare”. Jusqu’où vont-
ils aller ? Comment les marques 
s’y prennent-elles ? Les marques 
vendent aux tweens de multiples 
façons, mais surfent principalement 

couleurs, les odeurs et les formes 
que créent les marques comme Sol 
de Janeiro et Drunk Elephant, mais 
aussi les paillettes roses que l’on 
trouve dans toutes les solutions de 
Glow Recipe. Certaines marques fa-
briquent des produits en forme de 
fleur avec toujours le même but : at-
tirer les jeunes filles. Posséder tous 
les produits d’une gamme ou d’une 
marque est devenu la nouvelle ten-
dance à la mode. Qui n’aime pas, 
à notre âge, être proposée la carte 
blanche Sephora et ses échantillons 
gratuits avec la promesse d’un mas-
que anti-points noirs si on remplit 
le formulaire avec les coordonnées 
de la carte bancaire de maman, bien 
sûr ! Beaucoup de jeunes filles ont 
été abasourdies par ce marketing. 
Quels sont les dangers de ce skin-
care ? Des dermatologistes pédiatri-
ques (BBC News) et même certaines 
marques, qui commencent à rece-

Jeunes filles pensent 
avoir besoin de pro-

duits pour adultes, qui 
peuvent contenir des 
ingrédients non adap-
tés à leur type de peau

sur la vague des réseaux sociaux et 
vont jusqu’à rémunérer des “skin-
fluencers” pour promouvoir leurs 
produits et marques, qui filment 
et expliquent leur routine “skin-
care” incitant à la consommation. 
Les posters et le bureau jonchés 
de cahiers et de livres scolaires ont 
laissé la place à des étagères skin-
care bien rangées, aux couleurs de 
l’arc-en-ciel, sans compter le mi-
ni-frigo pour conserver 
sa skincare dans les mei-
lleures conditions ! Cette 
tendance crée aussi une 
augmentation du temps 
d’écran avec tous les dan-
gers que cela représente 
pour nous, les tweens et 
teens.

Pourquoi avons-nous en-
vie de ces produits ? Ce 
qui nous attire, ce sont les 

Les marques vendent 
aux tweens principa-
lement sur la vague 

des réseaux sociaux et 
vont jusqu’à rémunérer 

des “skinfluencers” 
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Des centaines de “tweens” envahissent l’entrée du magasin Sephora UK Stratford à Londres le jour de son inauguration en novembre 2023

Ilustration de ALEXANDRU LUPU / Cinquième
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voir les plaintes des parents de ces 
jeunes consommatrices, mettent en 
garde sur les effets dévastateurs et 
les dommages parfois irréversibles 
que peuvent provoquer ces pro-
duits aux ingrédients trop agressifs 
pour les jeunes peaux, sans comp-
ter toutes les allergies et urticaires 
que beaucoup déclarent... Où sont 
les parents dans tout ça ? Ne sont-
ils censés nous protéger plutôt que 
nous encourager dans nos excès ou 
céder à nos caprices ? À quoi tout 
cela mène-t-il ? Du gaspillage, de 
la surconsommation ? À quoi bon 
acheter tous les produits de la gam-
me pour leurs couleurs et stocker 
en un ou deux passages chez Sepho-
ra les produits que l’on ne consom-
merait même pas en 6 mois ? Tous 
ces produits sont périssables après 
tout ! Et c’est sans compter le bu-
dget qu’il faut rassembler pour ce 
nouveau phénomène de mode. Une 
nouvelle possibilité de vous sentir 
à l’écart, si vous n’avez pas maman 
qui vous conduit chez Sephora tous 
les samedis pour montrer sur le 
groupe WhatsApp des copines vos 
« quelques » achats, un panier que 
l’on chiffrerait entre 20 et 100 euros 
à chaque sortie. Un “sacré” budget 
à la fin du mois, vous ne croyez pas 
? Et si cette tendance n’est pas vo-
tre truc ? Vous devrez vivre avec 
le fait que vous ne faites pas partie 
du « groupe ». Le danger est de se 
sentir différente et mise un peu à 
l’écart parce que vous n’utilisez pas 
4 produits pour vous laver les che-
veux après une séance à la piscine… 
mais est-ce si grave ? Mais à 12 ans, 
il faut bien vivre son époque !

Pourquoi vieillir
devrait-il nous faire 

aussi peur ?

Quelques tips pour votre “shopping skincare” (inspirés par Caroline 
Hirons), pour ne pas vous laisser entraîner dans ce vent de folie :

1 Ne pas suivre la mode, suivre ta peau. Ne pas suivre ce que font tes amies, 
pour juste les suivre.

2 Ne pas suivre les jolies couleurs.

3 Ne pas devenir la cible de marques qui te manipulent, fais preuve de bon sens. 

4 Protège ta peau du soleil (utilise un SPF). 

5 Nettoie ta peau avec un nettoyant adapté pour l’acné si tu en as, ou quelque 
chose de doux et naturel dans le cas contraire. 

Utilise une crème qui protège et hydrate, légère et adaptée à ton âge. Notre 
jeunesse fait le reste. 6
Garde ton argent de poche pour partager des moments sympas avec tes 
amies, plutôt que de remplir les poches des industriels de la beauté.7

Laissons les préoccupations de l’âge aux adultes, on a bien assez à nous préoc-
cuper de comprendre qui nous sommes et voulons devenir, ne croyez-vous pas ? 
Pourquoi vieillir devrait-il nous faire aussi peur ?

Des dermatologistes 
pédiatriques alertent 
sur les effets de ces 

produits agressifs pour 
les jeunes peaux, ainsi 
que sur les allergies et 
urticaires fréquentes

En conclusion, le skincare, c’est 
sympa, mais pas n’importe com-
ment ! Les personnes qui comptent 
vraiment, c’est nous ! On a une 
peau fraîche et jeune qui n’a besoin 
que d’eau, de sommeil et d’un régi-
me alimentaire équilibré. Et si vous 
vous laissez tenter, et il y a de quoi !
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Photo tirée de l’article publié sur Bloomberg.com “Tweens Obsessed With Skin Care Drive Brands to Say: Don’t Buy Our Stuff”
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SÉBASTIEN PRADÈRES

Ce roman nous invite à suivre le vo-
yage d’un adolescent de 15 ans, Mi-
ran. Ce voyage est le plus éprouvant 
qui soit : Miran va quitter son pays 
d’Afrique, ravagé par la guerre, et 
va traverser l’enfer afin de se ren-
dre en Europe.

Son périple, au cours duquel il cô-
toie ce que l’humanité peut avoir 
de plus cruel et de plus violent, lui 
donnera aussi, fort heureusement, 
l’occasion de rencontrer des gens 
plein de bonté et d’altruisme.

Roman sur l’exil, la solidarité, la 
guerre, le courage, la violence des 
hommes, les racines familiales…, 
« A(ni)mal » nous plonge au cœur 
du mouvement migratoire que con-
naissent des milliers de réfugiés.

« A(ni)mal », roman pour la jeunes-
se, est un véritable coup de poing 
qui touchera les plus jeunes comme 
les adultes.

Cécile Alix écrit des albums, 
des contes, des romans, des piè-
ces de théâtre et des BD pour la 
jeunesse.

Ses textes s’adressent aux jeu-
nes enfants, mais aussi aux lec-
teurs 8-12 ans, aux adolescents, 
aux jeunes adultes, adultes et 
enseignants. Cécile Alix est l’au-

Synopsis du livre sur l’exil, la solidarité, la guerre, le courage, la violence des homme et les racines familiales.

COUP DE COEUR

trice de très nombreux romans 
tels que “Molière vu par une 
ado et par son chien” (2018), 
“Goliath, chat pirate” (2018) et 
bien d’autres...  Son oeuvre la 
plus renommée, “A(ni)mal”, a 
été primée par le prix des Inco-
rruptibles 2023 et sélectionnée 
a plus de 23 différents types de 
récompenses.

En parallèle, Cécile Alix anime 
des ateliers d’écriture poéti-
que collective (slam, rap, vers 
libres) avec des jeunes de tous 
horizons (quartiers populai-
res, ruralité, jeunes mineurs 
isolés). Elle s’intéresse de près 
à la pédagogie sociale et inter-
vient auprès de jeunes atteints 
de troubles cognitifs, et elle est 
formatrice auprès des futurs 
enseignants.

A(ni)mal
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Visite du Président de la République

Le mercredi 15 mai, nous avons eu l’honneur de recevoir Monsieur Marcelo Re-
belo de Sousa, Président de la République portugaise, au lycée français Charles 
Lepierre. Il a été accueilli par Madame l’Ambassadrice de France au Portugal et 
Madame la Proviseure, Pascale Gautrot-Lamoureux. Après un échange avec les 
élèves de première sur la démocratie au Portugal, Monsieur le Président a élevé 
le lycée au rang de membre honoraire de l’Ordre de l’Instruction Publique!

Théâtre, “Une Fin”

Le 23 mai, les élèves de l’option 
théâtre ont représenté la pièce 
“Une Fin”. Abordant le changement 
climatique de manière humaine et 
humoristique, cette pièce est le fruit 
d’un travail d’équipe tout au long 
de l’année scolaire.
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Représentation d’un oeillet pour célébrer le 50ème anniversaire du 25 Avril 

Début juin, une cérémonie d’inauguration de la représentation de 
l’œillet a eu lieu dans la cour nouvellement nommée du 25 Avril. Les 
élèves de la chorale ont donné un petit concert. Ce travail des classes 
d’Arts Plastiques clôt le cycle des festivités liées au 25 Avril!

Parcours visuel parmi quelques projets et 
évènements des lycéens au LFCL

VIE SCOLAIRE



Paris, Jeux Olympiques

Six élèves de l’établissement ont participé au projet “En route vers Paris 
2024”. Ils ont découvert les futures installations des Jeux Olympiques, ren-
contré des sportifs et même pratiqué du sport! Ils sont revenus avec une 
magnifique médaille de ce voyage inoubliable.

Ouissem Belgacem, la lutte pour l’inclusion dans le sport

Nous avons eu la chance de recevoir Monsieur Ouissem Belgacem au lycée pour 
discuter avec nos élèves de la lutte contre l’homophobie, en particulier dans le 
sport. Il a présenté son ouvrage, “Adieu ma honte”, où il évoque sa vie de footba-
lleur dans un contexte de différences sociales et d’exclusion liée à l’orientation 
sexuelle des sportifs.
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Diplômes, élèves méritants

Le 23 Juin (et en séance de rattra-
page vendredi matin), une cérémo-
nie de récompense à destination 
des élèves du secondaire les plus 
engagés dans la vie de l’établisse-
ment a été organisée. À travers cet 
événement, les élèves dont l’action 
a eu un rôle positif pour la commu-
nauté scolaire ont été mis en avant. 
L’équipe de “La Voix du Lycée” a eu 
droit elle aussi à recevoir des diplô-
mes!

Visite de Justine Dupont, championne de surf

Nous avons eu le privilège d’accueillir la championne mondiale de surf, Justine 
Dupont lors de la cérémonie de nomination du gymnase du primaire en son 
honneur. En présence de Madame l’Ambassadrice de France au Portugal, elle a 
rencontré des élèves du primaire, signé de nombreux autographes et répondu à 
d’innombrables questions, dans une ambiance chaleureuse!

VIE SCOLAIRE



L’ÉQUIPE DE LA
TROIXIÈME ÉDITION LVL

Rodrigo Alonso Moura 
Mathilde Auffray 
Bintou Sakanoko

Carla Gonzalez Bueno 
Clara Flecheux

Diana Paixão Moreira
Alexandra Wileman

Nuria Duarte
Julia Santos

Laëtitia Mahiout
Beatriz Rodrigues

Jaime Castan Pereira
Alexandru Lupur
Adrien Ternacle
Francisco Maia

Carmo Alves
Manuel Carvalheira Gil

Aron Matute Caretta
Valentine Perrin de Almeida
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Ce projet n’aurait pas été possible sans l’aide de Karim Madaoui, Sa-
brina Scalet et Laetitia Plassais. Un remerciement chaleureux à Loïc 
Comaille et Mehdi Benlahcen de nous inviter à participer au projet “Je-
unes ambassadeurs de l’UE”. Nous n’oublions pas les documentalistes 
du lycée; Sébastien Pradères et Marjolaine Sibertin-Blanc ainsi que tous 
les membres de la direction du lycée, et tous les professeurs et person-
nels qui ont aidé à la construction de cette édition!

Fais partie de l’équipe !
Contacte-nous par email

journal@lfcl.pt

L’équipe de “La Voix du Lycée” célèbre cette édition avec un peu de bleu Européen!
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